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Seulement oele enppoee que ce prêtre, et c’est le cm pour voue 
tous, chere confrères du Canada français, possède par devers lui
une enfilante spontanéité de sens pratique. Ce qui me ramène à mon
sujet.

*
* *

Le Vieux moraliste, un maître en morale, je vous l'assure, avait 
été consulté par un jeune curé de campagne, un Français,qui voulait 
obtenir de lui, pour l’action à entreprendre dans les choses politi
ques, des conseils précis et plus pratiques, plus terre à terre, comme 
il disait, et plus appropriés à sa situation particulière 1

Mais, répondait le spirituel moraliste — 9 mars 1905 — ce n’est 
pas possible, dans un enseignement général, de prévoir tone les cas 
d’application pratique. Sans rester dans leu pures considérations 
abstraites d'une part, je ne puis pourtant pas, d’autre part, me 
tenir au seul terrain des contingences de la vie vécue. Ni le seul 
rêve des idées pures, ni le seul souci aveugle des détails de circons
tances, ne sauraient être mon champ d’action. Tout ce que je peux 
faire, c’est de rappeler asstz de principes pour projeter sur les direc
tions pratiques une bonne lumière directrice.

« Du reste, ajoutalt-il excellemment — et loi je cite le texte — 
« laissez moi vous reprocher doucement, à mon tour, ce que je vous 
« demande respectueusement la permission d’appeler Vinsufisante
« spontanéité de votre sens pratique...........

« Les timides inquiets attendent tranquillement qu’un conseiller,
h qu’une autorité étrangère, vienne combler le vide....... et leur

,<( indique, avec la dernière précision de détails, l’œuvre à faire, les
« personnes à voir, les moyens à employer....... ».

» Les autres devinent beaucoup de ces choses-là tout seuls. Ils se 
h fixent un but, puis cherchent dans leur spontanéité de jugement 
u et d’action les moyens propres i l’atteindre. Fidèles à ne point 
« s’éloigner du principe qu’ils fixent toujours comme le phare aau- 
ii veur dans les obscurités de la nuit, Ils manœuvrent cependant avec 
u la liberté d’inspiration que comporte l'appréciation prudente, 
mûrement réfléchie, de la situation où ils se trouvent ».


